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culture ou des textiles et vêtements,
les ambassadeurs et leur personnel
ont une idée beaucoup plus claire
des enjeux ; les paramètres de la dis-
cussion sont déjà posés.
La structure de l’ouvrage est sim-
ple et l’écriture sans fioriture. Il ne
pourrait pas être utilisé comme ou-
vrage pour enseigner la nature des
accords de l’OMC ou l’économie poli-
tique des négociations commerciales,
mais il offre une étude bien docu-
mentée du rôle du secrétariat. Ceux
qui s’intéressent à la réforme de l’OMC
trouveront au chapitre 9 des citations
intéressantes provenant des entrevues
réalisées avec les bureaucrates de
l’OMC sur les contradictions entre l’ef-
facement que l’on demande formelle-
ment à ces fonctionnaires et du rôle
qu’ils jouent en réalité comme aiguil-
leurs dans les négociations et les opé-
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L’effondrement du système com-
muniste au tournant des années 90 a
eu pour effet collatéral d’ouvrir le dé-
bat scientifique sur les questions de
sécurité qui jusque-là tournait autour
de deux thèmes : la menace soviéti-
que et la dissuasion nucléaire. Ti-
mide signe de remise en cause du
dogme du début des années 80, l’une
des questions en débat fut de savoir si
tous les conflits de la planète s’inscri-
vaient dans la logique d’affrontement
bipolaire ou bien si certains d’entre
eux relevaient de problématiques
plus locales. La question était évi-
demment lourde de conséquences
pour l’avenir de la sécurité interna-
tionale qui ne fut pas celui qu’an-
nonçait l’omnisciente soviétologie.
Par un mouvement de balancier « la
fin de l’histoire » annoncée par Fran-
cis Fukuyama à la fin des années 80
laissait entrevoir un avenir plus ra-
dieux. Ce nouvel espoir fut vite en-
dossé par le champ universitaire. On
a assisté à ce moment-là à un foison-
nement de la réflexion sur la sécurité
au profit d’approches multidimen-
sionnelles dont le dénominateur
commun et peut-être le seul parais-
sait être de vouloir reléguer les ap-
proches de hard security au rayon des
reliques du passé. Loin de devenir un
tabou, le terme sécurité, libéré de la
définition restrictive qui avait prévalu
jusque-là, a fait l’objet d’interpréta-
tions très extensives au point de don-
ner l’impression parfois de perdre sa
validité opératoire par un usage pro-
liférant. En raison de son excès d’ob-
jets, le champ des études de sécurité
était-il en quête d’objet ? Les drames
de l’ex-Yougoslavie, du Rwanda et
du 11 septembre 2001 par leur lot de
morts et de dévastations ont depuis
tempéré cette vision irénique du sys-
tème international.
L’ouvrage de Peter Hough témoi-
gne du réajustement actuel des ap-
proches de la sécurité internationale
en nous offrant un large panorama
des différentes perspectives sous les-
quelles les problèmes de sécurité sont
abordés par la communauté scientifi-
que. L’articulation majeure de l’ou-
vrage est organisée autour de la dis-
tinction caractéristique dans la litté-
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rature anglo-saxonne entre hard
security et soft security dont l’équiva-
lent approximatif réside dans la dis-
tinction entre les dimensions militai-
res de la sécurité et ses dimensions
non militaires. C’est l’une des gran-
des qualités de l’ouvrage qui consti-
tue un manuel fort utile pour les étu-
diants qui se consacrent aux études
de sécurité. Les aspects traditionnels
de la sécurité, avant tout militaire,
sont traités sans oublier les dévelop-
pements récents sur les menaces mili-
taires en provenance d’acteurs non
étatiques. Ces thèmes occupent un
tiers de l’ouvrage et trois chapitres.
Sept autres chapitres traitent de la sé-
curité humaine, économique, socié-
tale, environnementale dans leurs di-
verses dimensions sans que les inci-
dences militaires soient occultées, ce
qui vient à l’appui des réserves faites
précédemment concernant la traduc-
tion des concepts de hard security et de
soft security dans la langue française.
L’ouvrage de Peter Hough est un
manuel à recommander à tous ceux
qui se consacrent aux études de sécu-
rité, car il constitue une contribution
bienvenue à la clarification des diver-
ses approches qui ont donné lieu à la
production d’une abondante littéra-
ture au cours des dernières années.
Les diverses problématiques sont pré-
sentées de manière synthétique et ac-
compagnées de citations extraites
d’auteurs de référence sur les appro-
ches considérées. On apprécie égale-
ment la pertinence des abondants ta-
bleaux. Chaque chapitre est accom-
pagné d’un résumé des points clés et
d’une bibliographie très sélective.
Cette dernière caractéristique est une
grande qualité, car elle en fait un
outil très utile pour ceux qui souhai-
tent aller plus loin. Les puristes
pourront éventuellement critiquer
certains choix, mais nous retenons
surtout que l’auteur n’a pas suc-
combé au choix de l’abondance qui
rend de trop nombreuses bibliogra-
phies fort savantes mais peu utilisa-
bles pour celui qui souhaite s’initier
ou approfondir ses connaissances sur
un champ devenu aussi complexe.
Cette bibliographie sélective est aussi
accompagnée de l’indication de quel-
ques adresses de sites internet utiles
qui seront un précieux accompagne-
ment pour celui qui veut aller plus
avant dans la réflexion. Si l’on ajoute
que cet ouvrage comporte un riche
index des abréviations, un index thé-
matique et des noms cités, une bi-
bliographie générale et une liste des
principaux concepts utilisés, on
comprendra que nous sommes en
présence d’un outil pédagogique très
efficace qui est à recommander à tous
ceux qui sont concernés par les étu-
des de sécurité internationale.
Bernard LABATUT
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Young Soldiers.
Why They Choose to Fight.
BRETT, Rachel et Irma SPECHT. Boulder,
CO, Lynne Rienner, 2004, 192 p.
L’ouvrage de Brett et Specht ex-
plore les raisons qui poussent les
adolescents et les adolescentes à choi-
sir de joindre les forces armées. Il
présente les résultats d’une recherche
qualitative de terrain. Les auteures
ont ainsi interviewé des adolescents
soldats qui se définissent eux-mêmes
comme des combattants volontaires.
Les jeunes personnes interviewées
